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LES ÉVÉNEMENTS 
D EXTRÊME-ORIENT 

LA LOI MARTIALE 
A ÉTÉ PROCLAMÉE 

A NAN TAO 
L'occupation de Tsing Tao 

par les Japonais est achevé* 
Changhai , 13. — On a n n o n c e de source 

<-h.noi»e que, plusieurs avions japonais 
ont bombard-.- Hoi Hou. port important 
de Uni Hainaii . Deux navires de guerre 
.:aponai» croisent au large de la rade de 
Hoi Hou. 

Au cour» de ce bombardement , la mal
in du directeur de la Standard Oïl a 

et» at te inte : le quartier général de la 
.ivision chinoise et cinq m a i s o n s o n t e te 

détruits 
D'autre part, la loi martiale a é té pro-

.amee à N a n Tao. laubourg ch ino i s 
a t tenant a la concess ion internat ionale 
de Changhai . 

Un générai chinois arrêté 
Cnanabai . 13. — S - r les uistructions 

i . maréchal Tcoang l i a i Chek. le gene-
: al L: Tsoung Jen, c o m m a n d a n t des 
troupe» chinoises cantonnées le long du 

:.emiu de ter Tien I s a Pou Keou. a 
. .rrtte le gênera: Han Fou Chou, gcuver-
leur du Chantoung . dont la rés istance 

.x Japonais a ete jugée insuff isante. 
De source autorisée chinoise , on con-1 
rme l'arrestation du gênerai Han Foui 

Chou, gouverneur du C h a n t o u n g Le 
•- a e'.e a m e n é à Hankéou. dest i tue 

re en a t tendant sa comparut ion 
d< v a m le Tribunal militaire. 

L'occupation de Tsing Tao 
est achevée 

.•haï. 13. — L'occupation de T s m g j 
• achevée. Une trentaine d e b a - | 
aponais don*. dix sont a m é n a g e s | 

r i n s p o r . s tic troupes, sont moui l les 
t .ans la rade. 

Une contre-attaque chinoise ? 
Changha i 13. — Le maréchal Tchang j 

FCr.i Chefc vient d'inspecter en avion les 
: .çnes chinoises défendant le railway d e ! 
Loungbai. On croit a la possibilité d'une i 
•io:r.re-attaque chinoise. 

Les opérations de sauvetage 
du « Panav sont abandonnées i 
("hatighaï. 13. — On a aoandonne les i 

opérations de sauvetage de la canon-
n e « Panay » c o m m e n c é e s le 12 dè-

«. aibre. 

LES ÉVÉNEMENTS D'ESPAGNE 

AU-DESSUS DE TÉRUEL 
les deux aviations 
sont extrêmement 

actives 

M. BECK, 
Ministre des Affaires 

Etrangères de Pologne 
est à Berlin 

Berlin. 13. — Le colonel Beclc. rrunla-
tre des Alfaires étrangères de Pologne 
est arrive ce m a t a i a 8 h., à Berlin, 
• e n a n t de Varsovie. 

L repartira demain d a n s la sou-ce 
poux Genève . 

l e colonel Beck s'est entre tenu pen
dant un» neore et demie , ou matin, 
avec M von Neurath Au cours de leur 
(-..-.'•.relier. -MM. von Neurath et Beck ont 
';ut un tour d h o r u o n gênerai . 

LE RÉSIDENT GÉNÉRAL 
DE TUNISIE PREND 

DES MESURES ÉNERGIQUES 
POUR LE MAINTIEN DE L'ORDRE 

l'unis. 13. — Recevant les membres de 
'..t Presse, ie rendent gênerai leur a 
ceclare notamment : 

« J'ai indique aux contrôleurs civi ls 
l ' i 'à ta suite des événements de Bizerte. 
.' y avait Heu d'appliquer s tr ictement 
: .nterdiction des cortèges ex teuuSMJ» 
susceptible* de troubler l'ordre public 
Par ai lxur». Je reunis demain les repré
sen tant s des autorités civi les et mili-
••-'.ires pour arrêter, d'accord avec eux 

M ensemnlr de rneouras concernant 
; organisat ion ciu service d ordre et la 
coordination a établir entre ceux qui y 
participent II importe de ne pas - r t t e r 
intention a ceux dont toute l'ambition 

c o n s u l » i créer uue agi tat ion netaste. 
ils d t grouper tous les é l ément s de la 

... pour une œuvre coastruct lve » 

LES APPAREILS AUTOMATIQUES 
SONT INTERDITS 

DANS LES CERCLES PRIVÉS 
Le decrevloi du 31 août 1937. a lnter 

dit l'emploi des appareils automatiques 
oistrtbuteurs d'argent ou de Jetons de 
consommat ion sur la voie publique et 
dans le» lieux publics. 
. L» question s è s t posée à l'effet de 
-avoir si ce t te interdiction «'étendait 
éga lement aux cercles ou société» privés 

M. le ministre de l'Intérieur, consulte. 
v.ent de taire connaître que cette que» 

•m comportait une réponse aff irmative 
L'attention de» particulier» et de» res

ponsables de «oeiéees est appelée »ur ce 
point. 
— » i» 

LA PROPAGANDE ITALIENNE 
EN CORSE 

Londres, II . — L» « Manchester Ouar 
dian » ooriaacre un long article i la 
propagande i ta l ienne iul. selon ce tour 
nal, s'étendrait maintenant sur la Corse 
av«e exemple» tirés d> la prêts» î u l t e n 
ne S l'appui II prétend que l'Itall» s'«f 
fore* d» déclencher un mouvement lrre-
d e n t u t » 

Selon le rapport du commandant 
du • Guaruja » la perte du navire 

est due à l'état de la mer 
Saragosse . 13. — Autour de Teruel. 

c'est de plus e n plus la trêve pour les 
infanteries Les gouvernementaux o n t re
nonce aux contre-attaques mass ives et 
ne reagissent p lus qu'avec de faibles 
effectifs . Les réserve» gouvernementa les 
sont épuisées ou at tendent une relève. 
Par contre les deux artil leries e t les deux 
aviat ions sont ex trêmement act ives 
L'a\ iauon gouvernementa le , hier, a tenté 
à la fois de survoler les arrières natio
nal istes et d'empêcher les nat ional is tes 
de survoler les arrière» gouvernementaux 
Hier, la D C.A. nat ional i s te a abattu qua
tre avions bombardiers : un c inquième 
est tombe e n t lammes . Les avions natio
nal istes ont abattu deux bombardiers 
gouvernementaux. Des deux côtés , un 
nombre important d'avions est mi s en 
l igne d a n s le ciel. 

LES NATIONALISTES 
SEMBLENT VOULOIR SE LIVRER 

A DE NOUVELLES ATTAQUES 
Madrid, 13. — Le c o m m a n d e m e n t na

t ionaliste a dirigé vers le Haut-Aragon 
des troupes évaluées à un millier d'hom
mes venan' de Burgos. les effectif^ •Ma
rocain» de Ceuta et des renforts d u tercio 
arrive!- de Sevil le . Par ailleurs, l'activité 
manifestée par l'aviation nat ional i s te sur 
le front de Teruel semble indiquer que 
l 'état-major nat ional i s te conserve encore 
quelque espoir de reconquérir la ville 
bien que. depuis quinse Jours, tous ses 
efforts sont demeures vains Depuis, les 
posit ions gouvernementa les ont d'ailleurs 
é té fortifiées très sol idement et on est ime 
qu'elles doivent résister à de nouveaux 
assauts . 

Port-Bou bombardé 
Perpignan. 13 — Port-Bou a ete bom

bardée la nuit dernière, par des avions 
nat ional is tes II u'y a p a s de vict imes, 
mais les d e g à t s sont importants Les 
communicat ions télégraphiques avec Cer
bère aont interrompues. U n croiseur navi
guant tous feux é te in t s a tiré éga lement 
=ur Port-Bou. 

La perte du c Guaruja » 
Oran, 13. — Une enquête est ouverte 

au sujet de ia perte du bateau •« G u a 
ruja ». ca i des d ivergences de vues sont 
apparues. En ef fet , o n déclare, d'une 
part, qu'il ne s'est produit aucun inci
dent a bord, tandis que la majorité de 
l'équipage déclare qu'un incident a eu 
lieu au sujet d u n c h a n g e m e n t de route 
que le navire allait faire. Se lon eux. il 
al lait être condui t à Ceuta a u lieu de 
Dakar Mais c'est bien au cours du sau
vetage que tous les h o m m e s furent bles
ses et que le chef mécanic ien disparut. 

Une dépêche de Marseille annonce , 
d'autre part . l i ressort de renseigne
m e n t s sommaires donnés a la Société 
générale des transports mari t imes par ie 
second capi ta ine du « Guaruja » qu'aucun 
incident touchant la discipl ine ue s'est 
produit. Les accidents que l'on déplore 
sont arrivés au cours du sauvetage , ires 
dangereux entrepris au milieu de rochers 
à pic. par une mer démontée . En parti
culier, la disparition du chef mécanic ien 
Bregente s'est produite s a n s que l'on 
sache dan» quelles condit ions. l e s re
cherches entreprises auss i tôt ne donnè
rent aucun résultat . 

11 n > aurait pas eu d'incidents 
Oran, 13 — Le rapport de mer du 

commandant Marque a été déposé au tri
bunal d'Oran. D'après ce document , la 
perte du navire est due à l'état de la 
mer. Aucune al lusion n'y est fait aux 
incidents oui. d après a e s membres de 
l'équipage se seraient produits avant 
l'éc nouage . 

LES GAGNANTS 
de la Loterie Nationale 

Nous avons dit. hier, que sept ouvriers 
de Luxeuil-les-Baons se partagent le lot 
de 3 mil l ions de la 12» tranche 1937 de 
la Loterie natlonale. 

D'autreg gaarnants de gros lots sont 
s ignales a Vaienciennes , a Cambrai, a 
Ounkerqu» et dans la région lilloise, mais 
ceux que la c h a n c e a favorises observent 
une discrétion que nous ne pouvons 
troubler. 

Le CRÉDIT (J'ESCOMPTE du NORD 
3, rut du BI*u-M*uton (près rue d'Amiens), 
a LILLE. KiiSne de nombreux lots et par-
tirip,' en consolation avec tes numéros 
111715 et 1J0 7K au Clos lot de 

3 M I L L . I O K J S 
U.in.-.nde^ :;. lute de nos Can*«Sj MUI 

donnent la CERTITUDE DE CACHER AU 
MOINS UN LOT. 
Le meilleur fractionnement da la Loterie 

L'ENQUÊTE 
sur les attentats 

criminels du C. S. A. R. 
(SU IT ! DB LA PRCMISRE P A O » 

Là-bas les interrogatoires du Juge 
s 'annoncent serrés et la confrontat ion 
entre les trois h o m m e s , pathétique. Aux 
témoignages nombreux chargeant s in
gul ièrement les assass ins de» Journalis
tes i tal iens, s'ajoute aujourd'hui une 
déclarat ion de l ' ingénieur clermontcùs 
Locuty : 

u Matent**-, d'éolar» calui-cl, m'a laissé 
entendra que «on organisat ion secret» 
était trta puissant» »t qu'aile avait per
pètre la crime das Rosselll . u 

Locuty doit connaître 
bien des choses 

Clermoni-Ferrand. 13. — Locuty con
naissait bien des choses — a déclaré hier 
lé) commissa ire Buffet — et il a parle 
au cours de s e s aveux du râle du C. S. 
A R. dans plusieurs affaires qui ont 
fait beaucoup de bruit et e n feront 
encore. 

Et. e n effet, apprenant la communi
cat ion faite sur les assass ins des frères 
Rosselll ie commissa ire Buffet u pu pré
ciser : 

«Parmi ces fai ts très graves dont je 
vous parlais hier et dont Locuty éta i t 
au courant , f igurait l 'assassinat des 
frère» Bossell i . 

Quand Locuty se trouvait * Pari». & 
l'époque de l 'attentat de la rue de Près-
bourg d a n s la maison où lui et s e s 
complices monta ient les eng ins . M e u 
nier, pour lui donner du courage et pré
venir toute défai l lance, lui a dit : c Nous 
avons fait bien d'autres choses encore 
qui sont restées impunies D n'y a rien 
à craindre * Et c'est alors q u i ! lui 
parla du rôle du C S. A. R.. dans l'assas
s inat des frères Rosselli qui remontait à 
plusieurs mois , af in de démontrer l'im
punité dont se vanta ient certa ins des 
nembres du C 8 . A. R. 

En somme, il apparaît de plus e n plus 
que Locuty. bien qu'il ne soit peut-être 
pas l'un des plus importants parmi les 
wlherents du C. 8 . A R., était tout au 
moins l'un des h o m m e s de conf iance des 
chefs , et n o t a m m e n t de Méténier et que 
s il n'a pas reçu de conf idences complè
tes sur l'action du groupement , 11 a pu 
apprendre tout au moins quant i té de 
choses intéressantes . 

Toutefois , le commissa ire Buffet a 
l' impression que d a n s l'affaire de lEto i -
le. Locuty e n éta i t à son premier coup 
sérieux. 

c Si TOUS tenez à la vie, 

ne vous occupez plus de ceux 
qui ont fabriqué des bombes i 
La ville de Clerrnond-Ferrand a été 

le théâtre en septembre dernier d'un 
é v é n e m e n t curieux. M. Léonce Sert , 
professeur a la faculté des Sciences . 
lisait, quelques jours après les a t t en ta t s 
de l'Etoile une dépêche de Paris disant 
que les bombes étaient de fabrication 
étrangère. Ch imis te industriel , M. Bert, 
écrivit le 18 septembre à un journal de 
Clermont-Perrand. une lettre c o m m e n 
tant cet te nouvel le et en conc luant que 
les bombes renfermant de la cheddite ou 
de la tol i te pouvaient fort bien avoir ete 
fabriquées en France. Or, le n septem
bre, M. Bert recevait un» missive datée 
du 21 »t postée a Clermont-Ferrand. 
C'était une lettre de menaces s igné» 
Mlnos, le nom d'un des trois juges de» 
Enfers. 

« M. Bert, lui disait-on, si vous tenar 
a la via, ne vous occupez plus de» per
sonne» qui ont fabrique las bombas. » 

L'A. R. C. filiale du C. S. A. R. 
Cette m e n a c e n'emanait-ei le point d un 

aes membres que l'arc dont l e x i s t e n c e 
fut révélé par la découverte a Dal lât 
( Puy-de-Dôme i, d a n s la rivière l'Allier, 
d'un ballot c o n t e n a n t des tracts de pro-
oagande ? 

L'Arc est intangible aff irmait le texte 
d'un de ces tracts . Il ne cédera à aucune 
provocation. Il punira toutes les trahi
sons et toutes les lâchetés d'une façon 
inexorable. Mais que s ignif ient les init ia 
!os de cet te nouvel le organisat ion secrè
te 1 Plusieurs interprétat ions s'offrent 
à l'esprit. Mais ce dont les enquêteurs 
sont conva incus c'est que l'Arc est une 
filiale régionale du tameux C. S. A. R 

La domestique des époux Méténier 
est écrouée 

P a n s . 13. — La domest ique des époux 
Méténier. M m e Andrée Beaugier. a été 
conduite c e mat in devant M. Barrue. 
juge d instructipn. Il l'a inculpée de des
truction d' immeubles ayant entraîne 
mort d h o m m e s et de tentat ive d'homi
cide volontaire U l'a fait écrouer à la 
Petite Roquette : Mme Beaugier a choisi 
c o m m e avocat M" Emile Meaux. 

SEPT OU HUIT 

Tout enfant OQ| *» 

Kri» bun » de» cou-
ira Un u i | *tl 

lai court *ous la 
peau. U m»i;,7» blea 
• t travaille mieux en 

aiaas*. «jeia voua la aaTes, Madame, et 
Quand votre petit a une min» da c pa» 
piar macb* ». vous ranu inquiètes Ju*t*> 
saajt 

Ne l a t u a s pa» l'aaaaua affaiblir rotr» 
•rvfaat 1 Fattea-lal prendra la plu» natu
rel de* tonique» . le Martonlc, extrait 
dea algue» d» la mer. L'Iode, qui eat è 
tort» J O M dan» 1» Martonlc loi donnera 
dea couleur» comme un mol» su grand 
air L» Martonlc contient anaaf d»» 
«itamlnaa («lie» lui rendront l'appétit) 
«t de» aela minéraux qui purifieront «ODJ 
•ang. Trot» aemalne» d'un» aura da 
Martonlc «t a» aatnlé n» voua Inquiétera 
plu» a n vente toutes iharmacia» au 
rwlx de 10 francs la boita. 

CRIMINELS ? 

A SAINT-BRfEUC, UN ASSASSIN 
SERA EXÉCUTÉ CE MATIN 

Saint-Brieuc. 13. — Son recours en 
grâce ayant é té rejeté, Lucien Boulay 
condamné à mort en octobre dernier 
par la Cour d'Assises des Cotcs-du-Nord 
pour tentat ive de vol et assass inat de 
la petite Thérèse Rouault . à g e e de tieul 
ans , S Pléneuf. au mois de mai. sera 
exécuté demain mat in , d e v a n t la pri
son de Saint-Brieuc. 

ORGANISATION 
D'UN CONTROLE SPÉCIAL 

SUR LES TRANSPORTS PRIVÉS 
DE MARCHANDISES PAR ROUTE 

Paris, 13. — En ce qui concerne le 
meurtre des frères Rosselll . sept person
nes ont été identifiées. Parmi celles-ci. 
quatre exécutants : Fllliol. en fu i t e , : 
Huguet, e n tuite : Jacubiez. déjà arrêté 
st Pulreux, arrêté hier mat in Enf in 
trois « survei l lants » : André Tenail le , 
arrête précédemment ; Bouvyer. arrête à 
Constantine. et f'auran. arrête a Paris 
Peut-être existe-t-il encore une huit ième 
personne, par un X mystérieux demeure, 
à moins qu'il ne s agisse de Huguet . 

Ordonnance de jonction 
Pari», 13. — Aujourd'hui M. Betei l le 

a s igne une ordonnance de jonct ion 
pour les d i f férentes procédures dont >l 
était saisi d a n s l'affaire des « cagou-
ards » Les deux dossiers ouverts, le 
premier pour détent ion et distribution 
d'armes de guerre, le second pour asso-
e.ation de malfa i teurs ant donc ete Joints 
u' M Beteille va pouvoir reprendre inces
s a m m e n t se s interrogatoires et s e s con-

I frontations. Ajoutons, d'autre part, que 
le juge d instruction a ete en outre saisi 
d'un réquisitoire supplétif pour fabrica
tion et détent ion d'explosifs e t compac i té 
contre Jcanniot . Voile. Parent . Laroml 
guière, Lafon, Harispe et toux autres 

U n décret du 31 décembre 1937 («Jour
nal Officiel» du 1er lanvier 1838). vient 
de décider que le», veh.cules automobi les 
affectes à des transporta privés de mar 
chandisns doivent être m u n i s d'un car
net de bord a feuilleta détachable» et 
portant pour chaque voyage. »ur le feuil
let et la souche les indications ci-apres : 

« N o m du propriétaire du véhicule ou 
de la personne qui dispose d un véhicule 
pris e n location pour exécuter des trans-
ports prives ; numéro d' immatriculation 
du véhicule ; point d at tache du véhi
cule ; lieu et date du départ du véhi
cule , nom, adresse et profession de 
l'expéditeur ; nom, adresse et profes
sion du dest inataire : nature du charge
ment : s ignature de l'expéditeur. » 

Ce carnet de bord devra être présen' e 
à toute réquisition des agent s ayant qua
lité pour poursuivre les infract ions aux 
'.ois et décrets relatifs à la coordination 
dea transports ferroviaire» e t routiers 
n o t a m m e n t la gendarmerie et les can
tonniers-chefs de» Ponts et Chaussées du 
service ordinaire. 

S o n t exemptes de l'obligation d'être 
munis d'un carnet de bord les véhicules 
utilise» pour des '.ransport» privé», lors, 
qui la c irculent S l'Intérieur de la son» 
de c a m i o n n a g e rural déf inie pair la dé
cret du 14 décembre 1B37 ou à l'Intérieur 
de la zone de c a m i o n n a g e urbain telle 
qu'elle sera déf inie par le décret S inter
venir en application du deuxième al inéa 
de l'article 11 du dècret^rjt du 31 - o u i 
1831. 

Ces disposit ions entrent Immédiate
m e n t e a vigueur. 

Les trois nouvelles 
arrestations effectuées 

à Clermont-Ferrand 
Clermont-Ferrand. 13. — rrois nou

velles arrestations ont été opérées ce 
soir a Clermont-Ferrand. Ce sont celle» 
de Roger Mandereau. représentant de 
commerce, âge de 39 ans, dont U a déjà 
été parle. Antoine r'ustier. âge de 36 «as, 
artisan, et de Jean Forrot. âgé de 49 a n s 
chauffeur d'automobile aux établisse
ments Michel in Ils sont inculpés de dé 
tention, de transport et de trafic d'ar 
mes. Ils ont été arrêtes par les services 
de la sûreté clermontolee et mis & la 
disposition de M Brunel. Juge d'instruc
tion, qui leur a signif ie leur mandat 
d'arrêt. Ils ont été ensuite ecroucs à la 
maison d'arrêt d» c i ermont . 

PUIREUX NIE 
avoir participé 
à l'assassinat 

des frères Rosselli 
Paris. 13. — Avec la déposition de Pul 

teux, qui s'est terminée ce soir, S 19 h. 
ont pris également fin. t titra provisoire 
tout au moin», la» interrogatoire*! que 

les commissaires de la Sûreté nat ionale 
ont fait subir aux nouveaux inculpes, 
dans l'affaire du « C . S J U t . ». 

Il convient de préciser, d'ailleurs, que 
Pulreux s'est défendu avec énergie d'ap
partenir S ce groupement extrémiste . 
Puireux a éga lement déclare qu'il ne 
s'était pas rendu, depuis quatre an», 
dans la région de Bagnoles-ae-1'Orne et 
s'est efforcé de démontrer l'Inanité des 
accusat ions qui pèsent sur lui e n ce qui 
concerne l 'assassinat des frères Rosselli 

Que veut-il révéler ? 
t Lorsque Je serai confronte avec Jean 

Davier, d a n s le cabinet du Juge d'ins
truction de Domfront , Je verrai, alors, 
quelle at t i tude J'aurai à prendre ». Que . 
sens peut-on donner à cet te dernière dé
claration ? C'est ce que se demande, t-e 
soir. M Mondanel . en communiquant a 
la Presse le résumé succinct de l'inter
rogatoire de cet inculpé, dont les réti
cences contras tent avec l 'apparente sin
cérité et la volubilité d? ses accuscateurs 

L'assassin présumé passe la nuit 
an commissariat 

Paris. 13. — pulreux, l 'assassin présu
m é da» fraras RosMIli dont i interroga
toire s» poursuivait depui» hier a la Su
rets National», a quitté les locaux da la 
Sûreté k 19 h. 10. Il a é té oondult au 
commissariat d» la rue Cambaceres ou il 
passera la nuit, il est vraisemblable qu'il 
sera transféré dés demain a Domfront. 

Jakubiez prétend qu'il n'a pas 
participé au crime 

Domfront , 13. — On croit savoir qu'au 
cours de son audit ion c o m m e témoin 
l'affaire Rossell i . Jacubiez a aff irmé 
qu'il n'avait en rien participé à ce crime. 

Eugène Deloncle demande 
qu'on l'interroge d'urgence 

Paris, 13. — L'affaire du C 8 A. R 
M Eugène Deloncle a écrit à M. Beteil-
In pour lui demander à être Interroge 
d'urgence « sur les graves accusat ions 
portées contre lui ». D'autre part. M* 
Xavier Vallat choisi par l'ingénieur Vo-
gel pour l'assister a tau connaître a M 
Barrue qu'il ne pouvait assurer ce t te 
miss ion Vogel sera donc défendu par 
M' Maynal et M" Berthon d u barreau de 
Cie i inont-Ferrana. 

La veuve et le frère 
de l'agent Truchet 

se portent partie civile 
Paris 13. — Par l ' intermédiaire de leur 

avocat M' Jean Schwob, la veuve et le 
frère du gardien de la paix Maxime 
Truchet . tué dans l'explosion de la rue 
de Presbourg. se sont portés partie civile 
auprès de M. Barrue dans l ' information 
judiciaire e n cours. 

L'enquête à Nancy 
Nancy . 13. — Chacune de son côté, la 

15' brigade de police mobile, la police 
spéciale et la Sûreté municipale de 
Nancy s e f f o r c e d établir, d u n e part les 
raisons de la reunion tenue le 17 juillet 
dernier a l'Hôtel Thiers . par le duc 
Pozzo di Borgo. Eugène Deloncle. Te
nail le et Metenier , d'autre part, les 
relations que certains Nance i ens ont pu 
avoir avec le C. S. A. R. 

De nouvel les perquisit ions ont eu lieu 
au cours desquel les de nombreux docu
m e n t s ont ete sais is , parmi lesquels cer
tains présentent , paralt-il. un grand inté
rêt. Us vont être minut ieuesment exa
mines avant d être transmis a la Sûreté 
nat ionale , S Pari». 

Le comptable Fagot s'est-il suicidé 
ou a-t-il été assassiné ? 

Le commissa ire de police spéciale de 
Nancy , M. Chombart , va éga lement 
s'emp.oyer a élucider une affaire qui, 
il y a cinq mois, ne fut considéré* que 
c o m m e un s imple fait divers. 

Vers le 20 août, on découvrait, noyé 
d a n s la Moselle, près de Maron. un 
sexagénaire , M. agot. ancien comptable 
à Nancy , et qui s'était retire a Neuves-
Maisons, où U vivait solitaire et où il 
employai t las loisirs de sa retraite à 
vendre a e s obje ts de toilette. 

C o m m e l'exige la »oi, les scel lés turent 
apposes sur 1 chambre garnie qu'il 
occupait et le Juge de paix y découvrit 
cinq ou sut lettres qui établ issaient que 
le défunt appartenait à un groupement 
politique, s a n s indiquer lequel L'en
quête, ouverte par la brigade mobile 
ayant conclu alors a un suicide, les 
invest igat ions ne furent pas S ce mo
ment- là poussées plus avant . L» C.S.A-R 
était alors Inconnu. 

Les nouvelle» enquêtes prescrites cef 
Jours-ci par la direction général» dé la 
Sûreté nat ionale o n t fait rebondir l'af
faire. Un autre document resté parmi 
de vieux papiers en possession du pro
priétaire de M Fagot, a été découvert 
par la poilce et il apparaît que le sexa
génaire éta i t e n relation avec le 
C S. A R. 

Certains t é m o i i n a a c s recueillis dans 
la c o m m u n e tendraient éga lement à 
faire supposer que pour des raisons J'is-
q u l e i Inconnues, M Fagot a p u être 
Jeté d a n s la rivière. 

UNE RÉUNION ORGANISÉE 
SOUS LE PATRONAGE 

DU P. P. F. 
AU VÉLODROME D'HIVER 

EST INTERDITE 
Paris, 13. — La Préfecture de Pol ice 

communique la note su ivante : Les or
ganisateur» de la réunion prévue pour 
vendredi 14 janvier à 20 h. 30. au Vel' 
d'Hiv' ont été informés que ce t te réu 
nion étai t ûiterdlte. Rappelons que ce 
meet ing avait été organisé sous le patro 
n a g e du P P F . , af in de protester contre 
l'incarcération au régime de droit com 
mun du général Dusseigneur. inculpe 
dana l'affaire dû c .B AR-

UN C0NSTABLE ANGLAIS 
GRIÈVEMENT BLESSÉ 

EN PALESTINE 
Jérusalem. 13. - Au co-.rs d'une ren

contre dan» la montagne d'Hébron u" 
constable angla is a été grièvement blés 
se Un bandit arabe -> été tué, un autre 
bleaaé «t arrêté. On poursuit 1a bande 
de terrorujtaa réfugié» là. 

TRIBUNAL MILITAIRE DE LILLE 
AUDIENCE OU 13 JANVIER 

La cavalier indlsoipiiné. — Incor
poré à Saint-Omer c o m m e caval ier 
de 3* classa, A u g u s t e D u n e s , qui se 
trouvait en ville le 24 octobre 1937. ren
contrait un maréchal des logis qui lui 
adressait des observations pour sa tenue. 

En rentrant au quartier. Duriez fut 
informé qu'il était l'objet d u n e puni
tion. Purieux. il alla trouver le sous-
offlcler. l l n i u n a e t lui porta deux coup» 
de poing à la figure. 

Duriez s é té c o n d a m n é à 6 moi» avec 
sursis . (M' Arnoux) . 

Dans la chambré». — Au début de 
novembre 1837, 1» soldat René Robin. 
du 110* Rég iment d'Infanterie, à Dun-
kerque. bousculait et outrageait dans 
la chambrée un caporal, lui portant en
s u i t e - u n coup de poing. 

Robin, qui a regretté les faits, a en
couru 3 m o i s de prison. (M* Henri 
Carpent ier) . 

Ripailla. — Zlgau Robert, 22 ans . sol
dat au Batai l lon de l'Air N" 4. é ta i t déta
c h é au C a m p de la Malmaison. près de 
S issonne . servant d'ordonnance à un 
adjudant du c a m p . 

Le 5 novembre 1937. profitant de l'ab
sence au sous-officier et de la famil le 
de celui-ci. il s 'empara d'une somme de 
1.100 francs, somme qui était placée 
d a n s un coffret. Le lendemain. 6 no
vembre, il menai t Joyeuse vie et depe-<-
«alt la presque total ité de c t t t e somme. 

Après réquisitoire du commissaire du 
gouvernement . Zigau Robert a é té 
condamné é 1 an d'emprisonnement 
avec sursis (M* Mallet) 

Au garage , — Se t r o u v a n t au garage 
de la Compagnie régionale du Train 
des Equipages à Lille.- le 30 octobre 1937. 
le soldat Paul Dhai'.elne remarquait une 
bicyclette de dame qui 1* tenta. Il s'ap
propria cet te m a c h i n e et se rendit S 'n 
Citadelle où il exerçait les fonct ions de 
p lanton 

Le 15 novembre 1937. Dhal le ine . qui 
o txenal t une permission pour Montreuil. 
e m m e n a la m a c h i n e avec l ' intention de 
la conserver déf ini t ivement . 

Pour vol. Dhal le ine a encouru « mois 
d'emprisonnement avec sursis. (M* 
Mallet ) . 

Le» fantalcla» d u eanonniar . — A 
peine arrive c o m m e canonnier de 2« clas
se au 509» Rég iment de Chars de com
bat, à Maubeuge. René Suignard. agent 
des P. I . T . , s e faisait remarquer. Le 
14 novembre 1937 — Il n'avait que trois 
s emaines de service — 11 regagnait 1» 
quartier après l'heure réglementaire et 
en état d'ivresse On voulut le conduire 
aux locaux disciplinaire», mais le ser
gent de s emaine fut pris à partie par 
Suignard qui l'insulta et lui t int ce lan
gage : « Vous aurez à faine à mol. Je 
vous aurais » Suignard fit tournoyer 
son ceinturon e t le sous-offlcler fut 
atteint. U n autre osus-officler appelé 
e n renfort, fut éga l ement insulté . 

Le Tribunal a condamné Suignard a 
6 mois d 'emprisonnement (M' MalleU 

Abandon d» ooata. — De garde au 
poste de police à la caserne Azel. au 
51* R. I.. à Beauvais . le 28 novembre 
1937. le caDoral Roland Vilain, qui avait 
obtenu l'autorisation de s'absenter quel-
quea minu 'es , ne rentra au corps que 
vers minuit . 

Poursuivi pour abandon de poste, il a 
encouru 2 mois d'emprisonnement 
(M' Henri Carpent ier) . 

P_. B. . . du recrutement de Beau
vais, n'avait pas réjondu a une période 
de reserve le convoquant pour le fl juin 
1937. N ' a y i n t pas é té touche par l'or
dre. U se présenta volontairement le 
9 décembre dernier à la gendarmerie de 
Beauvais . 

B - . a été acquitté . (M« H. Carpentier) . 

Dans la grippe 

le point faible, la Poitrine 1 
S i v o u s a v e z u n e G r i p p e , u n R h u m e , u n e T o u x , s o i g n e z - v o u s 

d e s u i t e : il y v a d e v o t r e s a n t é , d e v o t r e v i e e t d e v o t r e b o n h e u r . 
L a G r i p p e d é b u t e t o u j o u r s p a r la f i èvre : u n R h u m e c o m m e n c e 

t o u j o u r s p a r u n e s é c h e r e s s e d e la g o r g e , m a i s t o u s d e u x s o n t s u i 
v i s d e m a u x d e t ê t e , d e c o u r b a t u r e e t d e t o u x . 

N e l a i s s e z p a s t r a î n e r c e t t e t o u x . L a p o i t r i n e e s t à c e m o m e n t 
l e p o i n t f a i b l a d e l ' o r g a n i s m e e t , si l e s t r o u b l e s p e r s i s t e n t , c ' e s t 
l a p o r t e o u v e r t e à la B r o n c h i t e , à l ' A s t h m e , a u C a t a r r h e , 

M e t t e z - v o u s b i e n e n t ê t e q u ' i l f a u t v o u s g u é r i r e t p o u r c e l a 
qu ' i l e x i s t e u n s e u l r e m è d e le : « S i r o p da V o s g e s C a z é ». 

M m e H c h e r y , 5 2 , r u e D u c o û é d i c , à P a r i s , n o u s é c r i t q u e : 
Prise d'une forte grippe, elle ressentait de violents maux de tête 

avec une toux continuelle; puis survinrent de fortes douleurs le long 
de la poitrine et des côtes. Les nuits re passaient sans sommeil. 
Dès qu'elle eut pris du « Sirop des Vosges CaU », sa toux s espaça, 
et elle fut remise en quelques fours. 

G r i p p é s , m a l a d e s n é g l i g e n t s , s i v o u s t o u s s e z e n c o r e , c ' e s t q u e 
v o u s n a v e z p a s p r i s le Don r e m è d e . L a p r e u v e de la q u a l i t é p o u r 
u n r e m è d e , c ' e s t la g u é r i s o n , e t le b o n r e m è d e e s t c e l u i q u i g u é r i t . 

Sinïp^sgesCazé •* 
m La «d C a l '12 lr. T ni il , - , . - . - . . i,. f - , . . . . - - .•• J^r ^ 

POUR LE PRIX D'UN LOYER 
DEVENEZ PROPRIETAIRE 

EN ADHÉRANT A LA 

CAISSE D'ENTR'AIDE DU 
BATIMENT 

Pour la Re» du N»rd i R. MORELLE 
21, u» da IHooltal-MllUalr» LILLE I 

LE MARIAGE DU PETIT-FILS 
DE LEX-KAISER 

AURA LIEU FIN AVRIL 

Doorn, 13 — Aujourd'hui, ont été en
voyées les invi tat ions pour ie mariage 
du prince Louis-Ferdinand, petit- i i ls ue 
I ex-Kaiser, avec la grande duchesse 
Kyra de Russie. Le mariage aura lieu 
fin avril. 

LASSE D'ÊTRE BATTUE, 
UNE FEMME EMPOISONNE 

SON MARI 

Caen. 13 — En se rendant à son tra
vail. M J e a n Louet, âge de 50 ans. por
cher à la fromagerie de Buquet a Mit-
tois, fut pris soudain d un malaise rt 
tomba sur le bord de la route Relevé 
-ar M. Nlzon. cultivateur. M. Louet lui 
transporte a l'hôpital de Llsieux OÙ il 
succomba quelques neures plus tard 

L'enquête ouverte à la suite de cette 
mort suspecte révéla que M. Louet avait 
été vict ime d'un empoisonnement lu 
'errogee la f emme Louet, âgée de '.5 
ans, a avoue que. lasse d'être oattue. 
elle avait verse dan» le petit déjeune de 
•on mari un produit, toxique dest iné aux 
an imaux f i l e a été arrêtée et écrouee a 
la prison de Llsieux 

MALADE 
SANS LE SAVOIR 

O n a tort d e n é g l i g e r lo c o n s 
t ipat ion . Ella p r o v o q u e u n e 
a c c u m u l a t i o n qui cons t i tue un 
d a n g e r d ' e m p o i s o n n e m e n t per 
m a n e n t . P o u r p r é v e n i r cet é t a t . 
Il suffît d e p r e n d r a u n e d r a g é e 
d e J u b o l . T o u t e s p h a r m a c i e s o u 
C h â t e l a i n . 2 . ru» d e V a i e n 
c i e n n e s , Par i s . Essayer J u b o l 
à n o s fra i s e n d e m a n d a n t l e 
m o d e l a d ' e s sa i . Ecr. S e r v . ^ û *e 

JUBOL 
LAXATIF VÉGÉTAL 

ÉCONOMIQUE 

AVIS AUX RÉSERVISTES 

Il est rappelé aux réservistes qui ont 
reçu ou qui recevront une carte postaie-
avis pour accomplir une période d'in.> 
truction en 1938 qu Ils doivent s'il» 
désirent solliciter 'a l locat ion mi l i tant 
pour leur famille, -'rposer. sous peine di-
rTii I m a m une i t m a n d e a la mairie o e 
,eur résidence ians les quinze Jours qui 
su.vToni m récepi ion de la dite carte 
portale-avi» Passé u> délai, le» demande», 
ne seront plus- re i tvables . à moins iue 
le» im*r*»-c* p' . swni f»tre la preu"» 
d'une modif icat ion survenue dans leur 
s ituation postérieurement au dit delà: 
de quinzaine. 

Il leur est signalé, d'autre part, que 
les pères de trois enfanta v ivants sont 
dispensés de» périodes de 1» disponibilité 
ef de la première réserve. Tout réserviste 
*e trouvant dana cette s i tuation doit en 
aviser le bureau de recrutement dont 11 
relève au moyen d une carte qui lui sera 
délivre» par la mairie. 

ARRESTATIONS AU PORTUGAL! 
A U SUITE DE LA DÉCOUVERTE 
D'UN JOURNAL COMMUNISTE 
Lisbonne. 13 — A la suite de la décou

verte du Journal communis te c landest in ! 
« Avante ». 1a police garde le s i lence sur | 
les noms et le nombre de personnes j 
arrêtées. Parmi elles figurent le chef 
de la propagande communis te au Por
tugal et un professeur de lycée. 

— — . < i > — — 

LA VICTIME DU DRAME 
DE COURBEV0IE A SUCCOMBÉ 

Parts. 13. — Le 4 lanvier. aux usinée 
Blocn. à Courbevoie. l' ingénieur Adolphe 
Richard était blessé de plusieurs bailes 
de revolver tirées par son ancienne amie, 
la lingère Louise Hebuterne. 

Celle-ci, peu après, allait se précipiter 
dans la Seine . Elle fut repêchée, mais 
succomba à une congest ion provoquée 
par le froid. 

Atteint d'une balle à la colonne ver
tébrale, l ' ingénieur Richard a succombe 
1 P a n s hier d a n s une clinique où il 
avait été transporté. 

M. G0YAU SUCCÈDE 
A M. D0UM1C COMME 

SECRETAIRE PERPETUEL 
DE L'ACADÉMIE FRANÇAISE 

P a n s , 13 — L'Académie Française a 
procède cet après-midi à l'élection d'un 
secrétaire perpétuel a la place vacante 
par le décès de René Doumtc. M. Geor
ges Govau a été élu par 26 voix contre 
deux bulletins blancs. 

M. Georges Goyau est né à Orléans e a 
1869 II est passé par l'Ecole normale su
périeure et fut membre de 1 école fran
çaise de Rome. M George» Goyau. qui 
est docteur de l 'Un.iersité de Paris est 
1 auteur d'une série d'études «ur la que»» 
non reiigieuse en France, e n Italie e t 
en Allemagne. 

UN CYCLISTE FAIT UNE CHUTE 
MORTELLE A AMIENS 

Au début de l'après-midi d hier. M 
Eugène Coope. marchand ambulant , de
m e u r a n t a Pont -de -Meu . venant de 
Quevauvillers. regagnait son domicile à 
bicyclette quand en traversant la route 
Nat ionale au .leudit la val.e de Gour-
nay. à Revelles. il fit une chute . 

U n t e m o m se porta à son secours et 
lé fit transporter à l'hôpital d'Amiens 
Malheureusement , le blessé qui avait 
une fracture du crâne succombait peu 
après. 

L o t e r i e N a t i o n a l e 
Le numéro 301.926, gagnant 

U N M I L L I O N 
et le numéro 860.081, gagnant 

UN DEMI-MILLION 
ont été oendat en dixièmes par le 

CRÉDIT DU NORD 
Achetez les dixièmes du CRÉDIT du 
NORD, les dixièmes qui gagnent ! 

En v e n t e p a r t o u t 

LES MINEURS ANGLAIS 
RÉCLAMENT UNE RÉDUCTION 

DES HEURES DE TRAVAIL 
Londres. 13 — Au cours de la réunion 

qu'il a tenue ce mat in , l'Executif natlo 
nal de la Fédération des m i n e u i s a de 
cidé de ne pas soulever pour le moment 
ia question d une augmentat ion de sa-
laires. M u s il a résolu de se mettre en 
rapport avec les propriétaires de char-
oonnages afin de discuter avec eux la 
question d'une réduction des heures de 
travail. 

UN PROJET DE LOI CONTRE 
LE TRAVAIL NOIR A ÉTÉ 

DÉPOSÉ A LA CHAMBRE 
Paris. 13. — Le Gouvernement vient 

de déposer sur le bureau de la Chambre 
un projet de loi t endant à interdire le 
travail noir. Se lon l'expose des motifs , 
le travail noir est le travail effectue pour 
son compte par une personne qui 
échappe aux impôts et autres charges 
professionnelles que supportent les indus
triels, commerçants , art isans, ainsi qu a 
l a p p l l c a t i o n dea loi» ouvrières et so
ciales auxquel les ces m ê m e s industriels 
commerçants et artirans sont assujett is 
Cette personne peut être sou un tra
vailleur indépendant , exerçant clandes
t inement la prolession, s o u un salarié 
exécutant des travaux en dehors de ses 
heures normales de travail. 

L'exposé des mot i l s constate qu'aucun 
texte n'interdit le cumul de plusieurs 
emplois dans l'Industrie privée, que la 
loi de 40 heure» et les congés payés ont 
donné au travail noir l occas .on de se 
développer II a donc paru nécessaire 
de donner à l'Interdiction du travail noir 
un caractère général et, par auite. 
d'inscrire ce t te Interdiction dans la loi 

Le projet dépose comprend 13 articles 
qui vi»ent tous les fonct ionnaires et 
agent» des services concédés, les em
ployés, ouvriers et apprent is d'entre
prises privées, les gens de service enga
gea par des particulier», et leur interdit 
d exercer a leur propre compte, habituel
lement ou accidente l lement , une profes
s ion industrielle, commerciale ou arti
sanale (article 1> : les chefs d'entreprises 
indust- ie l les . commerciales ou artisa
nales et leur Interdit d'occuper dans 
leurs entreprises un travailleur qu ils 
save.it avoir au m ê m e moment , un 
emploi régulier comportant une durée de 
travail égal» à la durée légale dans une 
autre entreprise publique ou privée ou 
d» l'occuper pendant un congé payé 
(art. H , 

L'article 3 astreint aux obligations des 
chefs d'entreprise industrielle, commer
ciale ou art isanale qui occupera acciden
tellement une personne rémunérée bu 
non. n'étant inscrite ni au registre du 
commerce ni au registre de» métier», 
i de» travaux qui «ont normalement 
exécutés a*r dea entreorues industrielle» 
commerciales ou artisanale» 

Les articles suivants visent le» amen
des et les pelnra prévue» pour le» contre
venant» et les dupos iuooa concernant 
l 'appl icat ion de l a loi. 

FÉDÉRATION DU NORD 
DE U FRANCE 

DES ASSOCIATIONS DE MUTILÉS, 
RÉFORMES. ETC. 

Le Conseil d'administration s'est réuni 
au secrétariat. 8. rue Baptiste-Monnoyer. 
ft Lille, sou» la présidence de M. Le» 
grand presdent . assiste de .IM. Spey . 
brock et Libotte secrétaires 

Le président souhaite la bienvenue a 
M Vandest ienne. nomme adm.mstrateur 
et annonce la prochaine entrée au Con
seil ae M Dupré. Il est heureux de la 
collaboration' de ces deux militant» 
éprouvés, grands invalides teus deux 

Il rappelle que tous ses effort» ten
dront à faire de 'a Federst ion en dehors 
de toutes préoccupations politiques ou 
sociales, un r;roupemem de défense 
exclusivement des revendications maté
rielles et morales des mutilé» at victimae 
de la guerre. 

Il est re»4u c o m p t e de le denwéiia 
assemblée de l'Office départemental e t 
de la brillante élection de M D:sorbalx 
au poste de vice-président M Lerrrand 
adresse à M Desorbaix des rem-rcie-
ments chaleureux pour son dévouement 
et lui adresse des ,é ic itations pour son 
élection a l'Office national et sa dési
gnat ion à la Commission permanente 
des Pupilles de la Nation Les r.iutilê- e t 
orphelins du Nord seront certains d» 
trouver à Farts un défenseur énergique 
et compétent . 

M Desorbaix rend compte ri? la der
nière assemblée de l'Office et rappelle 
les principales améliorations contenues 
dans la dernière loi de budget. 

AUX MÉDAILLÉS DU TRAVAIL 
DU NORD DE LA FRANCE 

On nous prie d informer les médail lée 
du travail du Nord, du Pas-de-Calais, de 
1 Aisne et de la Somme, qu'a la su i te 
d'une indisposition eu président fédéral. 
M Baillcux. la conférence q u i l devai t 
faire d i m a n c h e prochain à Lille, r/ans 
la grande salle des fêtes du Palais de la 
Bière, ne pourra pas avoir lieu. 

Cette réunion, au cours de laquelle la 
situation actuel le du médaille du travail 
'rancais sera exposée est reportée au 
dimanche 20 février, aux même» heures 
't endroit que précédemment . 

CONCOURS POUR L'EMPLOI 
D'INSPECTEUR DE POLICE 

Uii concours pour l'emoloi d' inspecteur 
de police mobile ou soec;«le stagiaire d e 
la Sûreté nat ionale sera ouvert le 3 mai . 
Le registre d'inscription ser» rigoureuse
ment clos le d i m a n c h e 30 février 

Diplômes «x-ges. — Des candidat» doi
vent être pourvus s o u : du br«vet é lé-
miantaire. soit du certificat d'études 
primaires suoerieurea. soit du certif icat 
d è t u d e s secondaires du 1er degré, soi t 
du brevet d'officier de reserve, sou de l a 
capacité en droit, sou d un certificat de 
scolarité d études secondaires Jusqu'en 
3e incluse dans un lycée ou collège d e 
;Etat avec des notes sat i s fa i santes 

Tra i tements actuels : 11500 S 22 500 
tranc». plus indemnités diverses de rési
dence, de charges d^ famille, indemnité 
spéciale de fonctions, etc. 

Le traitement m a x i m u m est d'allleura 
porte à 26 000 fr pour les inspecteur» 
qui ont reçu le titre d'officier de polio» 
judiciaire auxi l ia ire du procureur d» l a 
République. 

S i tuat ion active, intéressante d o n n a n t 
des faci l i tés pour . présenter au c o n 
cours de commissaire de police 

Condit ions d a g e . programmes dea 
épreuves et avis de concourt avec lnd.c»-
tlon de» centres où seront passées le» 
épreuves écrites, fieurent soua le t i tre 
du ministère de l'Intérieur au a Journal 
Officiel » du 8 janvier 1938, partie n o n 
officielle, page 449. 

GUERIES EARBÈS 
d t PARIS SUCCII8.AU Ù 

LILLE 
114, Ru* Nofionola 
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Jeun du Monda • ; • La Pomma San» a» 
Nuit •, nouvelle par de Rover, Francte. 
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